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Saltano,
pseud. de Maurice foubert

26 février 1930 - 2l jûllet2017
Hjalmar

C'est au cours d'un échange téléphonique avec Sal-
tano, comme nous avions souvent l'occasion de le

faire, que l'idée lui vint de me confier la rédaction
de sa biographre. Le 15 mai 1996, je reçus une let-
tre me mandatant officiellement pour la rédiger.
ll joignit à son courrier une description précise et
détaillée de son parcours artistique avec Monique
Dodan en précisant qu'il avait conserué toutes les
affiches, programmes, contrats des lieux où tous
les deux s'étaient produits, At'in de respecter la pa
role que je lui ai donnée, je vais donc essayer de
retracer sa carrière artistrque, tout en metta nt lbc-
cent sur son amour de notre Art, et de tout ce que
S.altono a pu apponer à la consLrucLion du Crond
Edifice de la Mogie.

Un ]our enfin, i découvre chez un libraire es ouvrages de
Barbaud, ainsi que e deuxlème tome de Rémi Ce liet l\4a-
nuel d'illusionnisme et de prestidigitotian qui lui révéla le mo-
dus operandi de nombreux tours que lui présenta Hardy
'Enchanteu r.

En juillet 1944, que ques semaines avant la libérat on, le
jeune lvlaurice (l a 14 ans) monte un prem er numéro, et
se produit pour a première fols sur scène à a sa le parois-
sla e du petit v llage de Saint Aupre le Haut. Grâce au livre
de Rémi Cel ier, son programme comporte des manipula
tions de dés à coudre, es nceuds voyageurs et a chasse
aux p èces.

En septembre 1945, ayant trouvé 'adresse d'Hardy
l'Enchanteur qul étalt 'i lusionniste e pus réputé de la

région Rhône-Alpes, eleune N,4aurice ose ui écrire. Har
dy 'Enchanteur qui ui répondit et lui promit de l'avertir
s'i venat à nouveau donner une représentation dans la

ocal té où i rés da t. Comrne Hardy l'Enchanteur était dev
enu e magic en attltré des Taurnées Cormine qr I passa ent
régu ièrem ent da ns es mêmes vil esavecunetêted'affiche
différente 0ean Lumière, Gardoni, etc.), le jeLrne l\,4aurice,

à chacun de ses passages, alait e voir en coulisses, et
c'était l'occasion d'une nouvel e leçon où il le faisalt tra
vai ler et l'lnitiait aux techniques de base de la prestidiglta
t on. Hardy l'Enchanteur lui demandait de u montrer ses

altano, pseudonyme de N/laurice Joubert, est né
le 26 Février 1930 à Voiron dans l'lsère. C'est
dans cette vile qu'il fréquente l'école primaire du
Colombier. En décembre'1940, alors que a France

vient d'être envahie et do t subir l'humi iation de 'occupa
tion a lemande qui va durer 4 ans, les élèves de son éco e
sont emmenés à la sa le des fêtes pour asslster à un spec
tacle d'i lusionnisme présenté par Hardy 'Enchafteurr.
Le leune garçon est subjugué et tombe lttéraement
amoureux de la Reine des Arts. Durant toLrte sa v e, i garda
en mémoire es mervei les devant lesquelles ils'extasia, car
Hardy 'Enchanteur présentait tous les grands classiques
de ' llusionnisme : /es bacaux de paissans(Pêche miroculeuse
de Rabeft-Haudin), I'ambrelle aux faulards, lo houlette, lo neige
jopanoise. les foulards naués et dénoués, le soc à l'æuf, les
monipulotians de cartes, lo chasse aux plèces dont i tirait un
gros effet et Ies poucettes, tour dans leque, i faut le dire,
i excellait. Chaque tour resta pour le jeune N/aurice une
én grne et un émervei lement. Ne trouvant aucun lvre sur
la prestid gitation, e jeune N,4aur ce connut une période de
stagnation, et dut se contenter des quelques livres et bro
chures de Luc N4égret. ll adopta d vers pseudonymes pour
prendre d,âfinitivement celui de Saltano, sans trop savoir
pourquoi. A cette période, i aménagea une mini,scène de
spectacle dans e grenier de ses parents, avec pour pub-
llc es enfants du quartler à qui i présenta ses premlers
tours qu'i plocha dans les publ cations de Luc N/légret.

1 . Hardy l'Enchanteur, pseudonyme de lean Tardy (1 902 - 1 987), lt ses débuts pTofess onne s en 1 920 au Pa als Crlsral à Marse e. ll

travai ê également dans de norn breuses vi les en Algér e et au lÿa roc en 1 929. Du ra nt les années 193A, i931 , 1 932, on e vit à Paris

àl'Européen,auPetitCosina,àl'EdenelàBabina-Spéclalisteduspectacledans es cafés, I fut le professeur de nombreux ilusionnistes
à une époque oùi es secrets de 'art niàgique ne se transmettaient que confldentle ement. C'est ce qui l'amena tout nature ement à

devenir le prem er présldent de Am cale qu'l c.éa officle ement en I938 sous le nom de lTssoclotlo, des Prestldigitoteurs lllusiannistes

du Centte Anicale Rabert Haudin de Saint-Étienne.
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Junior6. C'est à a sulte de ce ga a avec N/lonique Dorian
que Saltano rencontre pour a première fols Jean Bou et.

échange que ques premières correspondances evec ce
personnage qui 'avait à a fois, nqu été et séduit. Ce fut,
aveclean Bou et7, le début d'une longue arnitié qui deman
da de rencontrer au p us tÔt Vlonique Dorian. Le courant
passa rapidement entre eux et, p us eurs fois par semaine,
is se retrouva ent tous les trois, dans un bâtiment de I'av
enue d'ltal e occupé par ses parents.lean Bou et habitait
au fond de a cour intérieure.Son appartement état un
musée du baroque et de l'étrange où es objets es plus
hétéroc ites créaient un décor vieillot te nté de sadomas
ochisme. lls étalent souvent invités autour d'un couscous
mitonné par Henri Kassagis fraîchement arrivé de Tun sie.
Parml ies convlves, ly ava t l'i us onniste Gogla Pashaq. Le
repas terminé, a soirée se poursuivalt avec un spectacle
de c ose-up de haut niveau jusqu'à une heure indue de la
nu t.

En T956, i assure a première partie de a tournée de
Carmine avec L lV Fayol. ll débute au Glabe Voriétés à Pat s,

Biographie

aL)xConcerts Pdcra et entre dans a compagnie lean Noha n.
En 1957, I est engagé pour a tournée offic el e de

'Oympia lVusic-Hall organisée par lohnny Stark avec
L,"s Peter Sisters et N,4arino l\ilarlni. ll passe à la té évsion
françase dans 'émsslon lo Piste aux Etailes de clles
N,4argaritis. ll est engagé en Angleterre et passe à la télévi
sion de Londres da îs le Ted Ray Show. Réception au N,4aglc

Circle. Télév sion de lÿi anr0. Tournée lacques Hé lan avec
Dalida.

En T 958, il obt ent un premier engagement de 3 semaines
aL) Cirque Medrana à Paris. Nouveau passage à la télé pour
Gil es IVargaritis dans Music Holl Porode. Premier engage-
ment de deux mols à lOrée du Bols. Sa tano et IVonique
Dorlan ava ent qLrltté Par s pour habit-^r à Grenob e orsque
leur engagement à L'Orée du Boislesfittevenir dans la cap
ita e. Jean Bou let, spontanément, es hébergea duTant un
mois dans la égendaire maison rouge et noire de a rue
Bobll ot. Saltano est engagé comme conseil er technique
pour e fi m de lvarc A legret Sois belle et fors tol dont e
tournage se flt aux studios de Bou ogne B lancourt.

6. R ch ardilunior, pseud. dA do zquerdoCoosi ('1923 1985), mêgicien péruvien, étatle filsdu magcien Ricardo Richiard (1895

9J7) Son I d'ld pê'e é d, e8dle lerr -'rdg, ien.

7. lean Bou et (192'l - T 970) était dessinateur, lluslraleur, écrlvaln et cr lique de clnéma vénérant les f ms fantastiques et d'épouvante
En janvier T956, dans la revue le Mogicien, À/liche Seldow présentait aux ecteuTs un nouveau co aborateur de .ette publication par

un artic e t tré : « Mon am lean Bou et ,. Par a même occasion, il annonçalt la préparation, par cet écrivain dessinateuT, d'un ouvrage

sur es grandes usions..lean Bou et aura profondérnent rnarqué les illus onn stes par ses artic es dans Le Mogiclen auque I co abora
jusqu'en 1958. apportaitunstyenouveautantparsonécriturequeparl' ustration Certains numéros de la revue, comme e«Spé
ca dégrossissanl,deBuaterdeKota",représentèrentpourlesilluslonnstesde'époqueunvéritabeévénement. édtaquelques
brochures qu' pub a u même : Dsparitian d'un éléphont en piste, Le truc de lo .orde, Le numéra spécial d'Æsculape. Sar æuvTe maleure

Les gronds trucs de l'illuslonr,sme resta malheureusement au stade de manuscrlt.

8. Henrj Kassa8i, pseud. de Abde mag d al Qas'ag (1932 1997)estunprestidigtèteuretp.kpocketfrancotunisien
9. Gogia Pasha, pseud. de Dhanral Gog a (1910 1976), était un i usionniste h ndou qu , pendant a p us grande paTt e de sa carr è.e, se

fit passer pour un Égypt en. En fait, il élait né dans le distr ct de I/lultan de ce qui est maintenant e Pak stan, pour déménager et habiter
parasuiteàDehradun, lnde. Goga Pasha étalt réputé poursa présentation desgobeets h ndous Uo urnal de la prestidigitatian f 191

de lul let-août 1957, p. 77).

10. Voir a revue L'escomoaeur n'68 dejanvier févr er 1957, p. 1094.
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depuls 1992.
En T986, I est le consei ler technique pour la série

lé évisée l\4erlin Arkerci€ (7 émissions sur FR3 national).
Avec son fis Bernard loubert, qul est journallste, I

signe Les frucs du mogicien, une bande desslnée publiée
par plusieurs journaux frança s, ainsi que e livre histori-
que Les Mogiciens le Monde fontostique de l'illusiannisme
aux édtons Syros Alternatlves en 1990, ilustré par de
très nombreuses photos provenant de la collectlon de
Hja mar et Gerda. Sa tano étalt fier de dire . « Hjalmar, c'est
grdce à tai, avec la réalisotion de tes cotologues de ventes aux
enchères, que les opporeils de prestidigitotian sont désarmais
considérés comme des æuvres d'otL. "

En 1995, Saltano pub ie un artlcle sur les illusionn stes
au X X" s ècle dans lejaurnol de la vieille Fronce ainsi qu'un
artic e de 30 pages sur « Les i uslonnistes et e c néma ,
dans a revue Fonl0sôlko.

En T 996, ll écrit les textes du spectacle pyrotechn que
du Congrès national des magiciens à Aix-les-Bains.

En'i997, avec Bernard Joubert, i réaise elournal le
Petit l'"laqicien desliné aux enfants.

pub ie aux éditions Publia p, un livre biograph que sur
le comédien-chanteur Bach, Oh ! Punaise ! 5A ons de rigo
lade en 1998.

De '1999 à 2003, I publ e à Voiron le Conserÿotoire de

l'lllusionnisme et des Afts mystérieux. C'est une pub ication
(in-4) consacrée aux grands serviteurs de l'Art l\.4aglque
du passé (23 numéros).

Ln 200 , le Cen e Pampidou o ga'li,e J^e soiree e,,]

hommage àlean Bou let à laquelle i partlcipe.
En 2003, une soirée sur le thème « Un magicien raconte

sa vie » lui est consacrée par le Club des magiclens-Collec-
tionneurs de la FFAP (Club des magiciens collectionneurs
de. a Fédérotion Française des Aftistes Prestidigitateurs).

A partlr de 2005, il écrit les artlcles biographiques er his-
toriques de a pub ication ,4u cæur de lo mogie de Sy vain
N.4iroul éditée par UnlversaL (30 numéros,60 articles).

En 2007, un artice de Bernard loubert dans a revue
L'Eprouvette présente, sur une vingtaine de pages, les
bandes desslnées que réa isait son père, quand il était
enfant sous l'occupalioî, Le petitJoubert continue la guerre.

En 2008, il débute une chronique dars le Mogozine du
cirque et de l'illusian.

Le 26 septembre 2008, a carrière de I\,4aurice Saltano
et Nlonique Dorian fait 'objet d'un « Personality Show »

conçu et anlmé par Jean l\,4er in, au théâtre du Casino
dAix les Bains, duranl e 42" Congrès Fronçois de l'lllusion.

Le 21 jui let 2017, e rideau est tombé, Saltano nous
a qulttés à l'âge de 87 ans. Qu'i trouve ici 'expression
de notre profonde reconnaissance pour tout ce qu'il a
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Crédit photos

Photo 1

Festival de la Magie dAndré Sanlaville (Programme 1953). Coll. Hjalmar

Photo 2
Festival de la Magie dAndré Sanlaville (Programme 1953). Cotl. Hjalmar

Photo 3

Festival de la Magie dAndré Sanlaville (Programme 1953). Coll. Hjalmar

Photo 4
Affiche du Festival de Ia Magie dAndré Sanlaville (1953). Coll. Hjalmar

Photo 5

Avenue d'Italie vers 1956. De gauche à droite : Goghia Pasha, Monique Dorian, Saltano, Hélène
Kassagi. Derrière au centre : ]ean Boulet. Coll. Hjalmar

Photo 6
Carte de membre 1946. Coll. Bernard loubert

Photo 7
Saltano adolescent. Coll. Bernard Joubert

Photo I
Saltano adolescent. Coll. Bernard Joubert

Photo 9
Saltano adolescent. Coll. Bernard Ioubert

Photo 10

Annonces de cinémas (1946). Col1. Bernard Joubert

Photo I I
Article de 1949. ColL Bernard loubert

Photo 12

Saltano en 1949. Coll. Bernard foubert

Photo 13

Saltano & Monique à leurs débuts (1950). Coll. Bernard |oubert

Photo 14

Article de 1954. Coll. Bernard loubert

Photo 15

Lallumette volante. Coll. Bernard Joubert

Photo 16

La carte à lépée. Coll. Bernard foubert
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Crédit photos

Photo 33

Duo Flic & Floc avec Marcel Bouvier. Coll. Bernard |oubert

Photo 34

Alliche. Coll. Bernard loubert

Photo 35

Affiche. Col1. Bernard Joubert

Photo 36
Affiche. Coll. Bernard loubert

Photo 37
Affiche. Coll. Bernard Joubert

Photo 38

Affiche de lAlcazar de Marseille. Coll. Bernard Joubert

Photo 39

Affichage de lAlcazar de Marseille. Col1. Bernard foubert

Photo 40

Ombres chinoises. Coll. Bernard foubert

Photo 41

Royal Hall. Coll. Bernard foubert

Photo 42

Royal Hall. Co1l. Bernard foubert

Photo 43
Tel Aviv Coll. Bernard loubert

Photo 44
Tract de Médrano. Col1. Bernard loubert

Photo 45
Tract de l'Olympia. Coll. Bernard loubert

Photo 46
Tract de la Piste aux étoiles. Coll. Bernard foubert

Photo 47
Tract de Saltano (Le sorcier du Music-hal1). Col1. Bernard foubert

Photo 48
Fanzine Ma baguette magique (c. 1945). Coll. Bernard foubert

Photo 49
Affiche du film Sois-belle et Tais-toi. Coll. Hjalmar
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REVUE INTERNATION A
du ill Y ST È R E et des Variêtés

PARADE DE LA MAGIE
PiODUCIION IIYSTERIEUSE cn ,2 porlias et lO IABI'EAUX
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ovrc lo fomeJt pnrlidigirolcu; ,-r

SAtÏANO
Suiorr | §o ilcdiumt O !o Cornpognic Dioboliquc

o nrvsterieuse GIRL BLOI.. .

Renée DEHLI
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MISS MAGIt., Itr;i';n,rlilt tl tttirrttlt

Mo,,iq," DORIAN"Ni'" 
BERNARD

du Cosino de Nice

of
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